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Es Autorités. nouvelles font en 
de C… aivité: Le Séuaf ag. commen- 
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women vene 





cé Àà nommer aux Plsees va- 
ie, cantes dans fon (ein: Le Con- 
« feil-d'exécütion eft déjà entou- 
5 ré de quatre des cinq Seerétai- 
&, res-d'Etat défignés. Ou cfpê- 
B Une tournée , que le Miniftre de Fran- 
ninae, eft allé frire le. ta. de, ce mois 
EES Petits Cantons, contribueraà y ré- 
Er davantage les efprits avec l'ordre 
Mes atuel. Dans le Pays -de -Vand il 
Ênce à régner plus de calme: Le Tri- 
F{bécial de Laufanne examirie avec 
Niles Infurgés arrêtés; la plûpârt des 
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nk de quittées :. Le, Citoyen May, 
Rent dens’ ces Gontrées , depuis len- 
PCitoyen Lanther au Sénat, a, le 9. 
Òis., fait efpérer aux. mialheureux 
R Varidòis de nouvelles. mefures de 
e-Pat lá Proclamation füivante. 


TOvYENs, Le. Gouvernement „en 
rant Jor Commiffatre dans ce Can- 
SQ chargé de maintenir & dafer- 
dre GP la: tranguillid, qui, après 
De Fronblés pendeut guelque tems , vien- 
Bi Ctre' rérabhis. Mon. premier Join a 
Ktoenrer ‘aux Habitans gnelgae Joula- 
Mos charges, que LInferredion avoit 
RSG Asja une grande partiedes Tron- 
Kes alors dans ce Canton, Sef? retirde. 
ho °:fumYa confiance du Gouvernement 
e ion Erompée comme la première fois, 
mj e4s ne vous atrivercz pas de nouveau 
An GH zus Ecrafe le Pays. Ne prêtez 
Ne ille auw fuggefttons des malveillans 
Ran Sigateurs, gui fonit:parvenus à éga- 
hi à. jEerrie des Habitans de la Campa- 
Mors, Porter à des excès qui déshonorent 
De, ls @ à les entrafner dans tous les 
sole en font la fuite. Reuniffez-vous 
in Op germiner les mefures extraordi- 
e kia ont Eté convmainddes par la oe en 
Von, Cs autour de la nouvelle Conflitu- 
Naur oit mettre fin:à la Révolmtion, 
le, Vendre un Gtat de chofes fhable- At- 
Wer calme le rêfultat des travaux 
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cifter ce Canton 


78» envoyées dans leurs Commuues, , 


ammiffaire extraordinaire du Gou- 


em vange vatte ngen ei nr bna rm 


da Gouvernement &P ['orgánifdtion döfritzive 


du Canton , & faites renattre empire de la 
Loi, fans lequel il ne peut exiftar ni bor 
heur „nt profpérité.  Qre les Citoyens Paiff- 
bles & amts de Pordre fe prêtent la main, 
afin d'étonffer dans fon germe toute tentats- 
ve pour le troubler: Loin d'eux toute craiut- 
te & pufiilanimitt; ils peuvent tompter fur 
mon apput,, Je Jeäurdi réprimer &.punir 
tout desördre ,& moüvement , qui poubrait Je 


manifefter ; des mroyens en fant à. ma dispafi- 


tion ; mais je défire qu'on ne me force pas ù 
prendre. des mefnres de rigucur, & quo 
me laifft la fatisfation d'avoir achevé de pa- 
par la douceur. © 
gr (Signé) F, May. 
ERTRALT des Lettres de Ramis- 
Ee BONNE de 49: Juillet. 5 
„ Une pertie. des longuesincertiurdes fur 
la conduite fecrette des grandes Cours, par 
‘rapport Àà la fameufe effdire des Indemniëës 
‘à prendre en Allemagne , viennent d'être 
‘diffipées, On en eft redevable ‘au Réferine 
“Impérial, anhonigant. la prochaine réunion 
de la Députatien extraordingire de VEmpi- 
re, la première Pièce, anthentique qui ré- 
pande quelque lumière dans ces ténèbres. 
N faut dire d'edords que cette Lettre de 
’Empereur, arrivée à Ratisbonne le 17. de 
‘ce mois Cainfi grt nöus avons dit dans no- 
tre dernière Gazette,) avoit À la fois été 
expédige direeteinent de Fienne , fous la dar 
te du 14, aux.Miniftres Impériaux- à Ber- 
lin, Alunich & Afchaffembourg , les Cointes 
de Stadion, de Metternich & de Schlick, 
pour qu’ils la commuriquaffent fur-le-champ 
à ces-Cours refpetives. Ici les -Miniftres 
‘Comitiaux de Bohème & d' Autriche , Comte 
de Collorédo & Baron de Fafnenberg, qúï 
ont reêu, avant-hier, le Refeript Lhpé- 
rial, ont feit pert de {on contenu, noir 
feulement à tous les Miniftres des Etats dé 
PZmpire , meis encore Àà tous les Agens 
étrsngers. Per-là on eft à même de faire 
connoftre du moins la fubftance de cet A&& 
inecreffant , laquelle voici, ”® 
»s Sa Majcftú Impériale & Royale n'a cer 
de s'octuper des moyens. de terigtiner limpor: 
tante affaire de fa Paix d'une nianière confor: 
me à la Conftitution Germanigue. Mais Te 
Partics-intérefiées les plus diflinguéès gas 


dreffèrent, en attendant, h la Rugfe & à la 
France, & follicitèrent la médiation ue ves 
Puiffances , pour obtenir les’ Indemnités ;, 
auxquelles elles afpiroient. Il réfulta de ces 
démarches, que la Rufie propofa d'ouvrir en 
commun à Paris des Nágociations prdparetoi- 
zess & S. M. Imp. & Royale, y avant con- 
fenti, donna en conféquence , dans Îe mois de 
Février dernier , à fon Ambaffadeur ics Pleins- 
gouvoirs & Inftrutions néceffaires. Ces NC- 
ociations préparatoires , néanmoins, furent 
aterrompuêës encore par une Convention /é- 
Parée , concluë , fans la participation de S. A. 
dmp. & Royale, entre la France & la Rufie. 
Enfuite ces deux Puiffances fe font bornées, 
dans leurs communications avec S. M. Iinp. 
& Róyale, à lui témoigner refpe&tivement le 
défir, ** qu’Elle amenât la discuflion & l'ar- 
s, rangement définitif de laffairé des Indem- 
 nités d'une manière: conforme aux Loix 
», Conftitutionnelles de l’Zmpire. ” Pour 
cet effet Sa Majefté a réfolu de convoqucr au 
plutôt à Ratisbonne la Députation extraordi- 
naire , déjà défignée par une. Réfolution de 
Ja Diète. Elle a auffi donné lordre de fe 
rendre en la même Ville au Baron de Htgel . 
qu’Elle a nommé fon Commiffaire près de 
cette Députation, & au Baron de Schraut, 
en qualité. de Sub-Délégué de Bobèsne. Du 
zèfte S. M. Imp. & Royale déclare, qu’clle 
acquiescera volontiers an réfultat légal des 
délibérations de la Députation 3 & Elle a 
ourvu fes Plénipotentiaires d’Inftru&ions tel- 
es ‚ qu'elles manifefteront clairement fon in- 
tention de terminer l’affaire en queftion avec 
la plus grande promptitude & à Îa fatisfaction 
des Parties léfées. Mais, d'un autre côté, 
Sa Majcfté efpère, ‘que Ies Etats intéreffés 
s’abftiendront de toutes démarches & mefu- 
res inconttitutionnelles & violentes, & dif- 
féreront l'exécution du Plan, à arrêter avec 
le concours de la France & de la Rufie , jus- 
qu’après les délibérations légales de la Dépu- 
‘zations fans quoi les Etats, autrement dispo- 
Îés, fe verroient obhigés à recourir auffi à des 
moyens arbitraires & à Pemploi réciproque 
de la force , d'où il ne pourroit nattre que de 
‚Ta confufion. Sa Majefté recommande , Cn- 
fin, aux Etats, le foin des Indemnités duës 
au Grand- Duc de Toscaze;s & en revanche, 
Elle promet, de fa part, toute condescendan- 
ce poffiblc à égard d'autres intérêts. °° 
» Les derniers traits du Refeript Impéria 
Expliquent affez la diligence, qu'on a mifc 
à en informer, en même tems que "'Eleâcur 
de Mayence & Direteur de la Diète, le 
Roi de Prufe & VEleteur Bavaro - Pala- 
Zin, Pun & l'autre prêts à anticiper, par 
des voyes de fait, fur les décifions du Corps 
Germanigue. Cependant le Cebinet dé Ber- 
En avoir déjÀ cu préaleble cherché à fe cou- 
Vrir contre de pareils reproches par la Dé- 
Claration, faite en fon nom à la Cour de 
Vienne, “que Sa Majefté Pruffenue dûf- 


‘dans autrui, 


Quedlinbourg , zinfi que les Villes 3 


Schulembourg „qui, comme on le£G 


» toit, qu'on ne vit dans Poccupj® 
» Pays, à Elle deftings en Indemnië Jo 
» ne mefre provifvire; & que, Catte 
» port, Elle ne regarderoit point $9b 
2 Propriëté les Pays occupús par f$ùs 
» Pes, avant que, per les délibcragal 
» la Députation de "Empire , toureg 
» ne fût formellement accomplie @W 
» née. ” Mais ces explications n%$ € 
fent pas avoir fatisfait eutièrement Bo, 
net dutrichien;s & il eft probable, ke 
lui-ci ne fe fera pas plú davantage 
enfuite implement renouvellées au &s 
Impérial à Berlin, (Cainfi qu'on alde 
g'a été le cas,) avec Fobfervatiofik 
» déjà les chofes étoient trop VR 
„> pour qu'il fût pollible d’y rien CR} 
L'invafion des Troupes Prufiennes Bij 
Pays Eccléfiaftiques Allemands & Ws 
Impériales aura donc lieu inceffam@jk 
les autres Princes Séculiers, 1’Au/fijk, 
me, d'après les expreffions du Reij 
périat, vont fuivre exemple, — äk 
commerce ordinaire de ta vie, TK: 
Homme n’imite point ce qu'il desâ 
Malheureufement le: 
uitra de la Morale Politique cft de 
pécher le premier, * De 
EXTRAIT des Nouvelles publie 
WESsEL du 28, Juillet. She 
‘9 Les cinq Escadrons d’Huffärs; 
giment de Göking , commandés p4 
jors de Marwitz , de Maten - Jarl 
Probft, de Tefchen & de Schenck: 
mis en marche avant- hier de-nos 8 
pour aller occuper les Pays, qui $ 
d'Indemnités à la Pruffe. Ces Tré 
pris la route du Pays deë Münfter 3: 
tie fe portera, à ce qu'on apprend® 
derborn. Des Lettres particuliëre 
din fourniffent un état exa@& des # 
acquifitions, que la Pruffe va faire € 
Ce font: Les Pays d'Hildeseim , ® 
Erfurt, Paderborn, la partie. du 
du Pays de Münfter , Effen, WE 

































les de Nordhaufen , Muhlhaufen ë q 
Le Minittre-d'Etat & Général Ca 
ge en chef occupation & l'organitt aj 
nouvelles Acquifitions, a dû parti 3 
lin le eo. de ce mois, & doit 5 
ce qu'on aflure , le 3, Août à Hilde ik 
me. Il fera fuivi par une Commiëf 
breufe, compofte de Membres d 
ges de Juftice & de Finances» 
d'organifer ces Pays, & d'y ine“! 

nouvel ordre de chofes. ” ee 


a MS, Je 7, Tlermidor Ca6. Juillet.) 
MOlrs derniers, il a paru dans le Four- 
dd Frangois deux paragraphes, ayant 
let de contredire des bruits faux , 
be dans la République. Nous val- 
bord donner le premier , qui eft 
io tPortant, mais avec lequel l'autre 
FS lié. Il y a trois jours que te Mo- 
pRtenoit ce qui fuit. ge 


Îles bruits infenfés, que Von fait 
dRdans les Departemens pour alarmer 
ARSSben les Fon@ionnaires publics ; celui, 
BRB:S le projet d'exiger un Cautioune- 
ME :tous les Fuges, ef un-des plus ac- 
É GS tReft, pas un ‚des moins abfurdes. 
Á ltons les Citoyens à fe mêfier de tou- 
Mir Wrelles, que les Gazettes de Ham- 
de Londres, & plufieurs Bulletins à 
MRS EUortent avec affeatian „ ainf qus 
MRS ui vient de ces fources. Aucun 
MRSE, gui paroiffent nattre au hazard, 
ME EPandus fans defkin, & le font par 
MR VSsexperts dans Part de Pintrigue.” 

a, Pclamation „qu'on vient de lire’, 
h Feuille à ajouté aujourd'hui une 
Sh concerne les rapports fur la né- 
Ki d'un Traité de Commerce avet 
ore, &- qui eft aînfi congue. 
Ens avons déjù relevé dernièrement P'ab- 
SS bruits , que Fon faifoit courir por 
EES Fuges GF les Fonâionnaires publics. 
Eis aujourd'hui esigager les Fabrií- 
mêer de ceux, qui courent fur un 
klraité de Commerce entre la France 
Eterre, Za facilité, avec laguelle 
3 Palarme fier des objets auf impor- 
fait pas Peéloge du discernement des 
Es. Comment ne voient „ils pas, que 
Ko, Sbion de nos Manufa@ures doit btre 
KVL conftant des foins S des penfbes du 
Rent, (} que jamais il ne peut per- 
WE, que la grandeur du nom Fran- 
En Critablement le réfultat d'un bon 
ntal & de la profpêrité de nos Ma- 
Ri Que les Fabrioans fotent- donc 
Bp de. Si la Nation eft grande @ 
t Armée eft brave & disciplinde , le 


eh SYantage qu'en tire le Gouverne- 
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ki erieur , débir , Júreté @ prospérité.” 
EN ,Citer encore on paffage du Moní- 
ee En jour „ dans lequel il publie, 

Me LOupes Frangoifes vont tout-à- 
REST PHelvérie, & ce Pays par-là 
Is Tendu entièrement à lui-même. 
termes de l'Artieles: pe 







deleur affurer , tant à Vintérieur” 


‚Les Troupes Frangoifes viennent de res 
eevair Vordre d'évacuer UHelvétie, Aint /e 
trouvent remplis les voeux de ce Peuple, qui 
depuis Jongtems foupiroitk après fon entière 
Indépendanee, Le Citoyen Stapfer vient de 
faire connoître au Miniftre des Relations -ex- 
térieures , combien cette conduite loyale & 
généreufe, de la: part de la Reparla, „ren 
blifoit de reconnoiffance la Nation, Helvéti- 
que & fon Gouvernement. Ruiffe cette Na- 
tion, que PHiffoire nous a toujours montrêe 
comme un mòdèle d'énergie, de courage & 
de bonnet moeurs ; desormais fatiguêe de Ré- 
volutions , fe railier antour, de pe Gouver- 
nement ; @ facrifier toutes pafions à fn in- 
térér , à fon Indépendance & à fa gloire !””, 
En même tems, enfin, que {'émancipa: 
tion de ia Répablique Helvétique le Jour- 
nal oficiel Frangvis annonce Pére&ion.d'un 
de fes Cantons en Etat librev: Il nous ap- 
prend, que la France , VHelvétie & la Ré- 
publique Ztalienne viennent de garantir la 
Répablique du Valais, & que. dorénavanr 
elte fera indépendante fous la proteêtion de 
ces trois:Etats. — On travaille avec la plus 
grande ativitg à la Route du Simplon ‚gui 
traverfera le Valais, & réunira, pour ainfi 
dire , PZalie ‘avec la France: Il fera daus 
peu poffible & facile d'aller en vpiture de 
Genève à Milan par la route la plus direête. 
L’Hospice aufli du: Simplon, fondé par le 


‚ Premier -Conful ìl-y adeux ans.eft orga- 


nifé, & onva l'augmenter confidérablement, 


CEXTRAIT des Nouvelles de, Lon; 

pres du'27, Fuidher. TOONT 

… Depuis la diffolution du Parlement, 
Leurs Majeftés avec les Princelfes ont re- 
pris leur féjour d'Eté à Weymouth: Tout 
ce qui tient au Parlement eft répandu par 
le Royaume & À Ia Campague, pour foi- 
gner fes intérêts éle@tionnaires; ê Londres 
eft livré-au fpeêtacle des Gleétious, qui fe 
font dans fon fein ou fes environs, Celle 
de Kent , infiniment coûteufe pour les Can- 
didats, eft terminée: Le Parti de FOppofs- 
tion a prévalu: Sir William Gearya été élu; 
& le Candidat du Parti Miniftériel, Sie 


Edouard Knatchbult, eftrefté dans la Mino- 


rit. Celle de Middlefex fe continuë , malgré 
ies énormes fraix quelle caufe rux Compé- 
titeurs., jusqu'à faire. venir d'ZEooffe pour vo- 
ter à Brentford des Francs -tenanciers, qui 
ont droit de fuffrage dans le Comté. Hier, 
état du Poll étoït : Mr. Byng 2973 ‚ Mr. Main. 
waring 2582, Sir Francis Burdett 2079. Voixs’”’ 

‚ Nous apprenons par les dernières Dée 
pêches de 1'Aide ;-que te Marquis de ef. 


‚PP Te“atapete ae vevanrheeTIke-lailTtd-Gau- 
Pertement- Général.par interim à.Ms. Bar: 
Anw „ qui éeoït Secrétaire - Général du Con- 
feit s Suprême dt Empire Britannigue dans 
PAR: * B pâroît que le Suceeffeur-défini- 
if de Mytord ®etlefley Tera le Premier - Mi- 
näftre aâuelde P/rlande „ Miylord Caffles 
reage, nomtiné técemnrent Brétident du Bus 
fla de: Cont®btepour-Iès affaires de !’ Andes 
L'on 'croït „tue ce dermor Pofte. ne lui a 
Eré doriné quë bour f'initier d'autant plus 

ai{gment--dans ce3 affaires, &-le mettre par. 
ta: mieux à même de prendre fur lui le Gou 
vernement- Général d'un: Pays , qui furpas- 
fe ten érenduës en richaffes, àn'.détdils de 

Commercè & d'Adminiftration , tous. les. 
Domaines Brirgnutques, peis. enfembla, ien 

Amérigne € en Earape.: Mytord Wellefley a 

porté -le puiffanee & la fplendeur du Nom 

BritkaWFhud dans Plade:à un-degré Ec Eclat 
Mouïs: jusqu'à -préfent: On ne parle point 
des-mroyens /'dónt il seft fervi, beaucdup 
Moits:de leu?:juftice.. Cé lont toujours det 
tonfidérations fubordonmées à:oelles.-d'intés 

Plts de pouvoir por les Nations Zurg 

plénnès dans les autred parties du Monde, 

1 s'agit implement d'avancer'ces intérêts, 
ce pouvoir; & àcet égard Mylord Weltesn 

hey a fi bin Cut, qu'il life des amas de 

Márchandifds & des Tréfors, aû montant 
de oó. Laks de Roupies, dans :tes Com: 


dëmi.pour- cent. * 


twins. &C Marafius: dur Beneale ,- @ ! il 
nvoygs.en Europe Vannée. prochäk F 
onquête.du Ady/ore va être. une £° 
‘mine à exploiters La Compagnie $: 
une Commiffion:pour parcourir ex 
ce riche Pays, & faire fon Rappoij ì 

tE 
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moyens d'en profiter-avgc te plus: 
‘ga par des arrnugemens de Findöjk, 
régles &-produttits. Cette Connie 
compofée de Mits, Perrie, Wobbe id 
‘burn. Le premier ett: Stceefleur Mi 
‘Clive, qùui va aufli revenir en Eur 

… Lés- Fohds font « Ia baiffe WE 
rents motifs: La grandeur du dert, 
‘prut a dònné lieu-à bien des enge 
qu'il faut acquitter &'tems., La:r 
‘Commerce für. le- Cóntinent, pats: 
“ment en ‘Hollande, & le taux enof 
eft Pintérêr de VArgent, ‘engagck 
“coup de Pfopriétaires à réalifer lelijk 
‘En zfngleterpe'les profulions fans Vik 
fans fin “auxqùelles les éleêtions É 
tires dónnentlieu par une: efpé 
reur,qui brave les Loix &'la % 
‚eblige:égalemeut beaucoup de Cag 
leurs Amis à vendre ce qu’ils. ont 
négosiebles, Toutes ces caufes ; 
peut-être d'autres encore, ont f 
Ann. conf. à 3e. P-Cc. à 71. &, cinf 
mes... L'Omnium eft à un disconté, 
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Es Poritiqüf 
‚ Je. Fewne, EE 


Lu Chambre des Revenus du Rai de Danemarc angonce, que» le 18.Avútprochd 
Royales , exijtante dans les‘ Magi zfiris de Sa DMajeft8 à Drontheim, pour ‘étre % 
"COPENmAGUE le ro. Juillet: 1Boz, | 
dront le 27; Aoöt 1802. à 4. heures de Paprès-midi, au Logement dit la Huref 
fermatians chez les [us-dîts Courtiers. 
ponts:, bâtie À Angloife , sdputée très - bon voilier „-denblde en cuivre, ave des.® 
chez MicauLrT & BURGER, Coustiers à ROTTERDAM. 
les Villes d’ Amfterdam ou de Rotterdam, faus prétendre du falaire. On peul. 4% 
mmm 
. 4 LEY 
Ee k 


heures avagt- midi, elle mettra en Vente publique, dans la Salle d'Aftmblée & 
Chaiibre Royalé à Copenliague, une ‘partie.de 314» Schipponds 8. Lisponds 
frant, € aux. conditions dant on pourra Sinaftruire fr les eux, N 
glier, 2 ROTTERDAM, 44 plus ofrant une partie d°euviron soo,ooo. Livres & 
alous de cuivre à Pextérieus „du refte bien ponryue de tout , ébant du port de apk 
…_ Un Francois deë de no. ans, outre fa Langne Materneile entendant T'Efpagieg 
fermations Jur [a perfonne, àl Adreffe de H. Diepenins, Libraire dans le ME 

DE, au Bureau des Nou yv EL L 

m5 … Par AnRAHAM. s Í 


deux tiers, ou 160,618. Livres deux tiers poids de. Danemarc , de Cuivre. A 
Blás 
_ HenivBrouwen, Pha Trier? ZYLMANS, SIMON FABER, Court 
brun, &'ce en Portions firtvant leurs Numdros. On peut s'aarefer pour de plus & 
….Â vendre de gré àgré,à un pfix modré, une FRÓGATE MAKCHANDSI 
fuivant le Régiëre , pyant enfin le droit de.nantguer avec des Papiers Francois. °e 

U 
rithmótigue „ döfiveroit de fe voir plact comme Contmis dans ine Mlatfon de Corim 
A AMSTERDAM. 

1v 


el NUMERO LXIL 
PLEMENT AUX NOUVELLES POLITIQUES, 


le 2, publiges a LEYDE, le 3. Août 1802. 


El E GÈNEN, Ze 14. Juillet. La Fête Frangoife de ce jour vient d'être eélébrée 













He ici, non-feulement par différentes réjouïflances , procurées par le Miniftre & 
lan le General Frangois, Salicetti & Gardanne , mais encore par illumination de 
nml ets les dArbres de la Liberté de la Ville. Le Sénat Lignrien, inftalië le 29, 
ie ap Citoyen Salicetti, s'occupe À préparerles Loix organiques de la Conftitution 5 
r dn e Paris par ce même Minitre. Deux Pièces 3 effentielles àl Hiftoire de Péta- 
ijn en Ee Gouvernement 8 de cette Conftitution nouveaux, (aunoncder dans no. 
NE hi No, Lix,) nous reftent à donner. Les voici. 

„nf La Cos mifion-Extraordinaire de Gouvernement au Peuple Ligurien, 


5 lg ENS, La Ligurie, aceadlde par de longs malheurs , foupiroit depuis longtems 
Sh Pas Fun ordre de chofes flabie. La Commithon-Extraordinaire & la Confuite Lé- 


dt 


ko; enfin atteint ce but defird. Que le Héros, qui a donad la Paix à Europe, vous 
il ner À le République Ju Forme, @ rendre immortel ce graad ouvrage; tels furent 
ian jgee teur [uggéra Vamour de la Patrie, & que confirmèrent des evemples puifës dans 
efrecr Bonaparte, Je rappellant les liens, gui Vattachoiert aum Liguriens, Jon an- 
„ton & fes prumefes bienfaifantes, exaura le voeu uananime port! devant lui. IE 
ee ‚Ligurie voit fes efpérances accompliess elle a une Corflitution » gui proclame 
ot & vul garantit la Liberté; en Gouvernement confit aux GEELEN de la Propric- 
ens dirie P des lumières; les droits des Tadividus y Jont afurés, & une longue Suite 
À ej Peuren fe prépare peur le Peuple, Que la fagefe des Citoyens gorte au comble 
Je ij Lélicitd publique, S gue la Nation Ligurienne, gui n’e/ft infdrieure à aucune 
ups, CE UItalie en fouvenirs glorieux , prouve, gue le germe des anciennes vertus n'eft 
ê Selles getelle n'a pas digenérd de Jes Ancitres, & greelle aft digne de conferver 
ert de tant de gloive, ” 
ed le 26. Juin 1802. (Signé) A. Parrro, Préfident. LANGLADE, Secrétaire, 
Ei de la Conarifion- Extraordinaire de Gouvernement au Premier - Conful de la 
République Franpoife. — GÈNES, Ie 17. Oëtobre 1801. 
n OVEN PREMIER-CONSUL + Des Loix Conflitutionneller , prdpardes ter le voe 
ten, perfedionnder per la fageffe de vos confvils , contolideront la Relpubligue Li- 
Stabliflant ux aceord heureux des Principes du Syfième Reprefentatif & des an- 
tdes de la Natius. Afuis zoute Conflitution neft rien dans fa naiflances tout dé. 
ns vimes deflinds à la Lairg exderter. Ceux, wurguels le Jort du nokveau Code Sera 
bne 5. Ligurie, auront à réparer de longs matheurs, à mediter le eee National, 
len, _< APrès lui des règles de conduite, ® à r&tablir la profperttd Puöligue, De gui 
is Etre lfiants avec an plus grand efpoir de Puceds que de celui, gei a vempli fl 
N pit dans fi Datrie la charge difficile qui Ini a 8E confidc. Ou'il vous plaife, Cr 
Ihas \EMIER-CONSUI, au milieu des fois du vafle Empire, dont les intérdts wons 
roi Demployer guelgues momens aa bonheur d'un Peuple , qui a CLE dimi contant 
Vous S* Choififlez fes premiers Magiftrats , & conduiferz=les dans le chemin „fl bien con- 
de) Ce Ta profpritd de la Nution. Ce voeu efl celui de Ie Commifion de Gouverne- 
7, ? Confulte Légiflative ; # cf Jrflifië par votre nom, & par Vexemple de nos Pères, 
Ais „Ms abuandonverent de femblables EleBions aux SufFruges de trois grandes Puilan. 
Iny ï “ns le feizième Siècle Europe z'eut point de Bonaparte , Gènes neut point d'.ll- 
S lopaute lui ait dré un fr garant de fon Indépendance,” _ CSignt) SERRA. 


> En 
abit; 


A Tr ENERAIT des Nouvelles publiques de Wersrr du 31. Puiller. 
fn: Poupes fous les ordres du Minittee-F'Eut & Général Comte de Schulombourg, 


uy Ürigtuper les Pays deftings en Indemnités à Sa Maicfté Prufterse, y procédee 
Benin ain qu”il fuit. 'Evtehé d'lildesheim fera occupd prr le art Bateilton 
Omi. 2 ie eme Bataillon de Sreinwehr, le gee Esendron des Zlufars de F/flocg , 
dh petterie de Scholten , le gme Bataillon des Mousquetsires Ce Kleifk , too. Hlom- 
de „anion de Magdebourg avec so. Chevaux du Reeiïment de Qyitzow, — L'E- 
ons Ader-born fera occupé, fous les ordres du Général - Major de PEffocg , per 5e 
lon U Regiment ges Dufars de Göking, le Bozaillon de Grenadiers de Sobbe, un 
tens Fufitiers de Bit ‚ deur Compagnies & une Demi - Batterie de Riemer, —…… 
At. Général de Wartensleben, avec le ome Bataillon de fon Régiment, le zme 
de Sch Mousquctaires de Renouard , le ame Escadron de PJffoeg , une Demi - Bat- 
Willen, roo. Cuirafliers & 150, Chaffcurs, oecupera Aes Pays d'Lichsfeld & 


5. 


HErfurt, ain que les Villes Onpériies de Nordhaufen & de Aluklhuufen. — h 
le Lieutenant- Général de Zo/s marche, avee ton Reésiment de Dragons, les 35 























tons de Fufiliers de Rutf, de Rabenau dt de Peller, par la Save fur Srfurt, 
fr jonction avec fe Lieutenent- Géncral Comte de /Furtenslchen. — Le Licutc® 


zeft, en Bataillon de Fufiliers d'fvernofs, un de Sobbe, un de Wedel, un de 
EN , 


an de Frekaer & une Demi - Batterie de Riemer , oecupera la pertie du Pays df 
gui tombe à la Lruffr, ainfi que les Abbayes d'/iZen &: de (Verden, Te Lieute 


neret de Blüeter Giblira fen uartier- Général à MintAer, — Le Abbaye d'£ 
veeupde par 100. Hommes tide de la Gerniton de Mefel; provifvirement la Vi 


& Impúricle de Cuslar ne fera pas oceupde encore, — Celles des Troupes 
tionnées, aui depuis tongtems fe trouvoient à Berlin & campoient dans les en 
gette Capitsle, fe font mifes en marche le 20, Juiltet pour leurs deftinations re 
Le Comte de Schuteu:bourg a Gyalement quitrt cette Ville ce jour-là, ainft qu’! 
die: Heft eccompagné de Adjudant Mr. de Schwerin, du Régiment de A£ Meij 
de fon Fils, Lieutenant au Regiment des Mufrers de Göking. , - 
… Les nouvelles Acquifittons , qui echerrent en partage à PEleêteur de Aart 
dölinitivement ftipulées , & garanties per la Cour de Pétershourg. Elles eompr® 
Evrtchés d'efugsbourr evee St.-Utric) & St.-Afra (alhbuye de Bintdictin 
Hilie T Augsbourg, dont L'aibléefl Membre de U mpire,) Lreifingen , wac parti: 6 
Kempten , WWürrzbourg & Bemberg, les neuf riches Abbeves Ir/ée, Ofzolt?} 
Berg. Wtttenhaufein, Rogzenbaurg, Karlersteim „ Klehingen, Siflingen &. HEE 
pies tes huit Villes Impériales Clu, Nörd/fngen , Bopfingen, Kaufbeuren , Rot’k 
U indshein , WWeifenbourg , Schveiufurth, Duimwelsbuil. Tous ces Peys compreï 
Miles quarrés, goo,ooo. Habitens , & produifene un Revenu de 5,270,002,llorins. 
miflaires, qui en prendront poffellion , font les Comtes de Proving „ Seivs tefur & def 
EXNERAIT des Nouvelles de Paris iusqwau 9. Thermidor (28, ailkld 
… Le Stuut -Coufervateunr a renouvellé le 4. de ce mois fon Bureau, & [ap 
du Séneteur Barthelemy comme Préfident, & des Sönateurs. Jaubois & Lurstek 
Seeréeaires.. Parmi les derniers Aces du Gouvernement, eonfaerés perticuliëf® 
intúrèes du Commerce, il sen trouve aufi d'un autre genre, lesquels il (auf, 
Ggatement. Wa Arrcts Confuiwire du 4. convoque extraordinairemenr Ies Cunië 
cipaux de la République „ pendant la derniere quinzaine du mois courant, PO 
ter les befoins & moyens de Finanees de chaque Commune, & regle la maniëf? 
sunuellement dans la fuite les Dépenfes Communales & les Taxes néceffaires PO 
Yace. Un autre Arrêté des Confuls de Ia même date appelle à Paris, en exúct 
Arrété du 14. du mois dernier, fept Citoyens qui doivent oceuper des mod 
tenir la plus grande égelité dans la répartition de la Contribution Fonciere, lak 
de toutes & lixte pour Vannée fuivente, comme pour celle-ci, à 210. Mitiof, 
Commilion , compofte de Fonétionnaires publics anciens & nouvesux de dive 
de ja France, devra fe réunir ie 1. du mois prochain de Mru@Afor chez le Mik 
Finances, qui mettra enfuite fous les yeux des Con/u/s le réfuitat d'un travail ad 
vant dans fon objet, Encore, dans les dernières dispofittons du Gouvernement? 
donnés à FP Adminiftration intérieure n'one pas {rit oublier VArmée, toujours ë, 
jets de la plus grande follicitude des Confu/s. Ceux-ci, pour conferver aux 
la République le plus grand nombre poflible d'lIommes aguerris, ont arr | 
ce. mois „ qu’à compter de Van 1r.tous les Caporsux& Soldats , qui auront die 
eu vingtans de fervice & qui contraéteront un nouvel engagement, recevront 4 
paye, les premiers d'un Franc , tes feconds d'un Franc & demi’, les autres de. 
parmmois, & porteront refpeétivement fur le bras gauche , comme Merque aiftin 
deux ou trois chevrons de laine rouge; tandis que, après 25. ans de fervice, 
révolus, ils feront par ce fait feul fufceptibles d'être admis dans la Légion ho 
… U vient d'arriver en. France des Nouvelles de Sf Domingue , qui n'ont el, 
mois & quelques jours de date. Elles font contenues en partie dens uee prem, 
d'une Gazette oficielle de St. Domingue, en partie dans des Deépêches du Góne? 
Le Gouvernement a fait publier hier du tout I'ixrrait füivant. * 
… Ure Brégete, partie du Cap le 5. Meffdor Caz. Juin, ) eft arrivée a Brefirg 
sacte Ies Nenvelies dee plus fatisfaifamtes de Seine Doziirernes La Maladie, qus 


= 
je 
en 


A ss Pp: ES as i A ads ze 
Dit diminud fen ravagens Te desarmement des Noirs &oit apérs dans l parce du’ Sud 














ss 3E een; on travailloie avee une grande activitg ‘ Vopérer dans la partie du Verd. 
4, À de Divifion Darlle €tott mort il y avoit plus de 15. jours 3 c'ett une Nee 
oute En de la Maladie: La République regrette en lui ‚un Général, qui selt dittingué 
ufili tain les Campagnes de lt Guerre. Le Cep fe rebätit avee une activitd extraordinaure. 
ie Úv he -Gengral Lecfere a, par un nouveau Réglement, fupprimcé tous les Droits , qui 
e delent à Pimportatien des objets du Commerce Nattanal, La: Gendarmerie, que ie 
sd > Géneral organife . commenee à rendre deja de rands fervicess. depuis plus de 


n il ne s'ctoit commis vucun afltiinar dens wourte Vétenduë de Saint- Douringuc. 
1 moitig des. Noirr. git evoient dré insorporen dans nes Froupes, font retournés à Le 
er Autre peers, cumpotée des. Soldats tes plas helen, & fur lesquels on peut Îe 
,. ter, a cre reunie davanmige avce I'Armdes & Acet effet le 1iéneral Leeters a formé 
stillon à la faite des Demi - Brigades. ” 

Se belle & vatte Colonie marche à grands pas. vers fon organirdtiom: Ercore quelques 
tout fera à Sint -Leinieegve dans U'écat où on peut le düfirer. Les preuves des tra- 
Mmalheureux Touffuiat artivoient de tas cords. IL pavoit, que c'ett fur -tout la ma- 
Géngral Leetere qui Vavoiet Foreé à fe rendre à UIfle de de Tortwe pour Guelques 
sj voir réveillë fes etperenees: Defulines & Uariffopte ont Gil les premiers à dé- 
Pri yottrigues. Le Cupitaine-Géntral fe Joue de Ha conduite de ces deux Généraux 
it A lant auteurs de bien des mauxs mais, s'ils continuent à. fe comporter comme ils 
ooePuis peu, la clëmence due Peuple Lriungois ett fans hornes. & le Gouvernement 


jac Bane oubtier le patfé. Ouant aux Généraux Clerverur X Laotlvare, leur conduite eft 


zuofte 





root. S Peloges. A Varrivde de V' Armee, ils fe Tont ralliës aux Froupes Frangoifes. Le 
IR „Onfut les a confirmés dans leer grade, *’ 


ost, DE Géacral Lvelère d deplové & deplove . dans tout fon Commandement, 

ike. Cas Militaires & Poiteiques: Dans jn Force de l'âge, on peut dès aujourd'hui le 

0 pomme un des Generaux , qui font appelld: à rendre a Ia Patrie les plus grands 

Be et Corvordt a dré publid à Saint - Doudague avec la pompe convenable: El con- 
Mtaeher à la Métropole tous Tes Hahitans de la Colonie. °? 









jè gsetre ofkeielle de St. Domingne (us-dite annonce encore le remplacement pro- 
’a Pit Préfer Colonial Perezeeh, accombé A Tinfluence du climat, par le Citoyen 


ruê en: -Préfer du Dipartement du [ord de la Colonie. Dújà le Premier - Confil 
zij linitivement feu le Citoyen Alontperon ‚ dans le Commiflariat de la Juftice à 
„Ste, par le Citoven Ducis, Juge au Tribunal dappel de Paris, ainfi que Ié 
Royen Cafter, dans le meme Potte à Ia Guadeloupe, par le Citoyen Berthelio , 
du Commilfrire du Goavernement près te Tribunal de première inftance du Dée 
tde la Seine. U n'a Cel rien publié L'odiciel jusqu”ici fur la Guadeloupe polté- 


à N ‘ 
teu Repport du Géneral Richepanfe du 9. Prairial (ag. Mai,) excepté cinq 
ons y sppartenant, & émanges fueeeflivement pour engager les Nairs à la fou— 
bi la promeffe de Toubli du paffé, & par Vaffurance qu'on ne venoit pas pour 
TE fous Pancien joug. — Mais il y a encore de nouveaux dútails intérefläns „ aux 
hi mfercon dans ie AZonfterr fembie donner de Pauthenticité , far Fefprit hoftile 
NM, qei enime aujourd'hui tes Puiffances Barbarcsqttes. Voicìi ces détails. ” 
Sin NAPLES, 12. Juillet. 
Ppot Cn eroit nos dernières Lettres d’.Al/rer , le Dey fe prépare à déclarer la Guerre & 
„a rr ope, C'eft principalement contre l'Afpagire „ Pugleterve & la France, qu’il- 
tm Mefurer. La prife de la Frégate Portugeife, qui a été enlevée à labordage „ 
ü de re Hommes viennent d’être:jettés dans les Bagnes, a cxalté toutes les têtes. Le 
Tern Regence, déjà très-naturellement porté à fe croirc le Prince le plus puiffant 
fe, ne snet plus de bornes à fon audace. .. . Le Dey, après avoir traité l'A- 
Òne WS de la manière le plus iniurieufe, lui a dit enfin: & Dien m’a placé fur Île 
8e Uger, pour venger les vrais Croyans des Infidèles. Yui des Canurs & deg. 
de „fi Ies Puifans m’attaquent, Dicu m’aidera. "_ L°étrange Arrangement, que 
Biej re FE/pagne , qui avoit envoyé cinq Armemens de guerre pour réclamer: 
€ Mens confisqués , & qui cependant & confênti à payer encore 60,000. Piaftres „ 
pau deélire Popinion, que-ce Bertere a de fa toute- puitfince, — Il vient de 
Cune manière éclatante an Traité tout nouvellement conclu avec la France, Qui- 
Wcaux Franois, partis avec tous les Papiers néceffaires, fe rendoient fur les 
!]ue pour v faire la Péche dua Corail: A leur arrivée 4% Borre, le Gouverneur a. 
Ermettre la Pêche, fóus prétexte qu'il n’avoit point d'ordre du Ley de Conffaati 
 Vâteaux ont été obliges de rétrograder: Ee Patron Fofeph Montis de Benifeeia 
tl PMmmandanela Gondole Z2 Conception, & muni de Pafepores en règle, s'étoit déjt 
LN alle de France „ où il avoit commencé à pecher: Le feeond' joeurde fa fatto, 
S.dip matin. la Conceptron „ Goutole Fre:poifd, Ent abordée parrune Felonque de 


Borna, atmêe en courfe. Le Patron, perfuadé qu’on ie prenoït pour un Napo 
clara, ** qu'il étoit Frangois: *” Les Barbares ne firent aucun cas de cette déclard 
quèrent des Hommes fans armes & exergant une Induftrie autorifée par les Traië 
rent le Commandant & trois Matelots, coupèrent & jettèrcut à la mer tous les file ( 
ton de Pavillon ; ils emmenèrent enfuite la Felouque à la Pointede Bonne, Le 18 
firent entrer dans le Port, où elle fut dépouillge de fes Expéditions., de fes Voilf 
timon & de fes rames. Le Vice-Conful d'Zfpagne, Jean de Vigo, réclama PEqá 
tui avoit d'abord été remis; mais on annonce, en date du 1. Juillet, quc le Dey êâkm 
suire à Alger le Patron & les Matelots. Depuis-ce moment l'ordre a été donn 
Frégates du Dey, & à plufieurs autres petits Navires de guerre de fe préparer à RÙ 
mer. On arme déjà tous les Forts, on fait fortir toutes les Chaloupes- Canonniëf: 
jour & la nuit font employés à l'armement des Corfaires. * 
'EXTRAIT des Nonvelles de LoNDres du 30. Frillet, | 

Le tong fpeâacte de W'éle&ion des futurs Repréfentans du Comté de Mii 
Parlement s'eft enfin terminé; & ce qui plus eft, it s'eft terminé d'une mani 
inattenduë , du moins inefpérée pour les Amis de l'Ordre focial & de la t 
Hier, étoit le dernier jour du terme, accordé par A@te du Parlement, pour dij’ 
&leétions conteftéess En conféquence la clôture dy Pol fe fit à Breùtford; & Ep 
final fe trouva être pour Mr. Byag 3848 , pour Sit Zrancis Burdett 3207 , pour Mit 
waring 2936. Voix. Ainfi les Sherifs déclarèrent les deux premiers dûment éiNé 
it eft très- probable „ que Paffaire n'en reftern pas là, Ïl n'eft forte de manoeuy 
on ne fe foit fervi, pour fe procurer des {uffrages; Rt comme Mr. Mainwarig. 
qualité d'un des Juges de Paix du Comté de Middlefex s'y eft beaucoup dif 
Ta conduite ferme & décidée , kars des efforts tes plus animés de la Socréré Corrie 
pour renverfer le Gouvernement durant la dernière Guerre, tout ce qui tenofgjk 
Société a été mis fur pie pour voter contre lui, En conféquence l'on a vu à. 
voter des gens, qu'on ne fgavoit pas gvoir rien de vaillant au monde , inon ie 
Reévolutionnaire, L'on parle publiquement de Billets de erédie ou de Banque & 
les Amis de Sir Frangis Burdett, & ramallés par des. Hommes de la trempe, GE 
wenons de parler. Ns. Mgigwaring & fes Amis fe préparent donc à préfenteh 
Qyête en Pazlemeat, pour fe plaindre dela nullité de Péle&ion de fohn Adverfik 
ál fgut pew: connofere. Vfugleterpe „fes Annales, & lefprt populaire, pour ne à 
dre , que ces plaintes même ne produïfent un mal bien plus grand encore qu'un # 
conque de Sir Brangis Burdett de repréfentar le premier Comté du Royaumé, 
ment, Comme cette conteftotion pourra prodaire ainfi des fuites. très -remarquaë 
da. Luivrons dans fes principates circonftances. * n 4 
“ss Les Négociens, intérefiës an Commerce du Levant „ ont envoyé le 37. uof 
zion, à Mytord Hawkesbury , Seorétaire-d'Etet pour le Département des. Affoijf 
göres, afn. de s'informer „ ( les troubles, qui fe fons dlevés en diffgrentes partie 
Pie Ortemwan , & qui femblent menacer fon exiftence même, lui paroïfToient êú 
ture à;préjudicier. à leur Commerces ou À le mettre en danger, Ìe priant de lé 
der un ou deux Vaiferux de guerre , afin de mettre leur Propriëété en fûreté , € 
fût befoin, de 13 retizer des Etats de Zwrguies Mylord Hawesbury, leur a donnfg 
ponfe fort safutente , en leur prometwant néanmoins. de. demander à l’ Amirauté & 
mement de deux Frégates dans les pareges- du Levant pour la, fûrcté du Commefrsg 
Niqne. Ha njoutts * que kes Mimiftres du Roi n'avoient amcun lieu de fuprig 
5, Feroit fait quelqùe tertetive par aucune Pufffancegeelconque, pour cntamef 
2 Liitégrie de PEmpirg Ôrfoman: Que, pour ce qui éroit de Ie Gonccion, Wi 
2» frige par la Porze à Ja France, pour lui accorder Ia libre Navigatión fur la @ 
5, ke, le. Gouvernement Brifaantgue Bavoit aucune connoiffance de la ré4r 
ze telle Conyendon; mais qwau eas que. le Gouvêrnement Oftoman jugeât à-FA 
‚ faire un arreagemeat de cette. nature avec la République Franpoîfe, la Comi% 
„ Levant & la Béputation en particulier pouveicnt être {üres , qu'il ne fer0l 
7 tûcun Privilège au Commergant Pranpois, dout la jouïflhnce ne fût Tj 
„> pour tes Sujets dert Grande Brérggne. ” de 


“ Banque, 184 Aan. conf.'à 3. Pe Ce IIe & dem. a ì 


“De Leyoe, Je 2e. dour, L’Eleâeur de Magehce cît mort le 25, Juitlet Ee 
kourg: On ya prété aufli-tôt le Serment au Co-adjuteur, le Prince - Evêque J& 
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